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	Direction de la Communication
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E.ON France présente ses objectifs

de développement industriel

Rueil-Malmaison, le 25 mars 2009. Aujourd’hui, les objectifs d’investissement et de développement industriel d’E.ON France ont été mis à l’ordre du jour du Comité Central d’Entreprise de Snet, sa principale filiale.
Le contexte France en 3 points
· En 2008, avec l’acquisition de 65 % de Snet, le groupe E.ON est devenu le troisième producteur et fournisseur d’électricité en France. Pour ce pays, l’ambition à long terme du Groupe est de moderniser et de développer un parc de production diversifié, rentable et respectueux de l’environnement. 

· Par le biais de ses choix industriels et de sa contribution à la réduction des émissions de gaz à effet de serre, E.ON France va directement participer à la programmation pluriannuelle des investissements („plan PPI“) de production électrique définie par les pouvoirs publics français et à la mise en œuvre du Grenelle de l’Environnement.

· Tout en maintenant son ambition de croissance, E.ON France est amené à revoir ses plans d’investissement à l’aune de la crise financière mondiale, ce qui implique une réduction des montants prévus à l’origine et une plus grande sélectivité des projets tout au long de leur développement.

Des choix inscrits dans une stratégie électrique française et européenne 

E.ON France veut développer un portefeuille de production équilibré qui 
contribue à garantir l’approvisionnement du marché énergétique français, et se fixe quatre priorités d’investissement :  

Développer les cycles combinés gaz (CCGT), énergie faiblement émettrice de CO2, pour laquelle le Groupe est bien positionné avec la construction d’une centrale en cours et plusieurs projets en option, notamment sur des sites de Snet. La diversification dans le gaz naturel est le premier choix technologique de E.ON à se concrétiser en France, avec la mise en service de 860 MW de capacité début 2010 sur le site d’Emile Huchet en Lorraine.
Maintenir ouverte l’option charbon dans le mix énergétique français, en s’appuyant sur l’expérience héritée de Snet et sur les travaux de recherche et de développement du Groupe en matière de charbon propre. E.ON fait déjà partie des opérateurs les plus avancés et engagés dans le développement des technologies de capture et de stockage de CO2.  

Participer au développement de l’énergie nucléaire, une composante clé de la compétitivité du parc de production français. Deuxième opérateur nucléaire en Europe, E.ON possède l’expérience et l’expertise technologique nécessaires. En 2008, le Groupe a conclu deux accords de coopération avec des acteurs majeurs du secteur nucléaire français, le Commissariat à l’Energie Atomique (CEA) et AREVA, et entend développer cette collaboration.

Donner toute leur place aux énergies renouvelables. En France, E.ON gère une 
production éolienne de 40 MW répartie sur quatre parcs, et développe un important portefeuille de projets. Le Groupe analyse également toutes les opportunités de développement dans les autres formes d’énergies renouvelables, dont l’hydroélectricité, le solaire et la biomasse.
Une étape importante dans la modernisation du parc thermique d’E.ON en France
Troisième producteur d’électricité français, E.ON à travers Snet, produit et fournit de l’électricité à partir de 7 tranches d’une puissance installée de 2 500 MW réparties sur 4 sites. Toutes les tranches fonctionnent au charbon et sont soumises à de fortes contraintes réglementaires. En l’absence d’investissements spécifiques dans des installations de désulfuration et de dénitrification, la Directive GIC (Grandes Installations de Combustion) fixe la durée de vie des tranches à 20 000 heures et au plus tard à l’échéance du 31 décembre 2015.
( À Hornaing et Lucy
• Les tranches Hornaing 3 (253 MW) et Lucy 3 (270 MW) sont soumises à la directive européenne GIC et disposent d’une dérogation pour fonctionner 20 000 heures. Ces tranches s’arrêteront lorsqu’elles seront arrivées au terme de la dérogation, qui devrait se situer, en fonction des conditions de marché, entre 2012 et 2014 pour Hornaing et entre 2013 et 2015 pour Lucy.
• Sur les sites d’Hornaing et de Lucy, Snet conserve ses options de construction de centrales électriques à Cycle Combiné Gaz de 430 MW. Ces sites présentent un certain nombre d’avantages, au premier rang desquels un fort soutien local et d’excellentes conditions de raccordement aux réseaux de transport de gaz naturel et d’électricité.  

(  À Emile Huchet
• La tranche Emile Huchet 4 (125 MW) est à technologie LFC (Lit Fluidisé Circulant). Elle est en conformité avec la directive GIC et n’est pas soumise à la règle dérogatoire. Des difficultés d’approvisionnement en combustible menaçaient néanmoins l’avenir de la tranche. Les nouveaux combustibles identifiés par les ingénieurs de Snet devraient prolonger l’horizon d’exploitation jusqu’en 2015, voire au-delà, sauf nouvelles contraintes réglementaires. 
• La tranche Emile Huchet 5 (343 MW) est soumise à la directive européenne GIC et dispose d’une dérogation pour fonctionner 20 000 heures. La tranche s’arrêtera lorsqu’elle sera arrivée au terme de la dérogation, qui devrait se situer, en fonction des conditions de marché, entre 2012 et 2014. 

• La tranche Emile Huchet 6  (618 MW) est aussi soumise à la directive GIC. Sa taille et sa construction plus récente ont rendu possible l'installation d'un dispositif de désulfuration et de dénitrification. Les investissements réalisés (75 millions d'euros) permettent de continuer à exploiter la tranche jusqu'à l'horizon 2025. 

• Sur le site d’Emile Huchet, une centrale à cycle combiné gaz d’une capacité de 860 MW, représentant un investissement de près de 470 millions d’euros est en construction pour une mise en service prévue au premier trimestre 2010. Ce sera la plus grande centrale de ce type en France. 

( À Provence
• La tranche Provence 4 (250 MW) est à technologie LFC (Lit Fluidisé Circulant). Elle est en conformité avec la directive GIC et n’est pas soumise à la règle dérogatoire. La limite des possibilités de stockage des cendres et la fin du contrat EDF pourraient cependant peser sur la tranche au-delà de 2012. Le Groupe étudie les conditions techniques et financières de viabilité de la tranche après cette échéance. 
•Plusieurs difficultés majeures rendent le projet CCGT à Provence peu réaliste : les travaux de connexion au réseau gaz seraient longs et bien plus onéreux que les hypothèses initiales, la zone PACA présente des difficultés d'approvisionnement en gaz et un excès de projets CCGT (3 tranches en construction et un projet très avancé). En conséquence, le projet CCGT n’est pas poursuivi.
• Le site de Provence est pérennisé par les investissements de désulfuration et de dénitrification réalisés en 2008 sur la tranche principale (618 MW) pour plus de 80 millions d’euros qui prolongent son horizon d’exploitation de dix ans, c’est-à-dire jusqu’en 2025. 

Une gestion du personnel adaptée au développement de l’entreprise

Etant donné qu’aucune tranche ne sera fermée dans les trois années à venir, le groupe E.ON a décidé de profiter de la période de transition vers un nouveau modèle de production pour étudier dès maintenant l’avenir de l’emploi, site par site, dans le cadre du dispositif de Gestion Prévisionnelle de l’Emploi et des Compétences défini par la loi de programmation pour la cohésion sociale.
Entre 2010 et 2015, les prévisions font en effet apparaître un important mouvement de départs en retraite compte tenu de la pyramide des âges de l’entreprise. Il est essentiel d’anticiper ce mouvement et d’adapter les emplois et les compétences de Snet aux besoins du futur outil industriel. 

C’est pourquoi le Groupe propose aux partenaires sociaux d’engager, dès le mois d’avril 2009, une concertation approfondie afin de trouver une solution adaptée pour chaque salarié de Snet, assortie des garanties nécessaires.
Lors de cette concertation, le Groupe envisage de proposer des mesures spécifiques destinées aux seniors (modulation des départs en retraite en fonction des droits acquis et des besoins de l’entreprise), des formations aux métiers des groupes de production de gaz, une internalisation de tâches actuellement sous-traitées, des formations et des aides à la mobilité fonctionnelle et géographique à l’échelle du Groupe.

Aujourd’hui, E.ON affirme son engagement : trouver une solution adaptée à chaque salarié.
À propos d’E.ON France

E.ON France est l’entité française du Groupe E.ON qui, en 2008, employait environ 93 500 personnes dans plus de 30 pays. E.ON a généré un chiffre d’affaire de 86,753 milliards d’euros et un bénéfice net ajusté de 9,9 milliards d’euros. Les ventes d’électricité du Groupe s’élèvent à 614,6 milliards de kWh et ses ventes de gaz à 1,224 milliard de kWh.

E.ON France est le troisième producteur et fournisseur d’électricité en France. Ses activités sont regroupées en trois pôles : production, commercialisation et énergies renouvelables (éolien et biomasse). 

E.ON France opère 7 tranches thermiques réparties sur 4 sites en France, ainsi qu’une centrale de co-génération en Pologne.

• Centrale d’Hornaing (Nord) : 1 tranche de 253 MW. 

• Centrale Emile Huchet à Saint-Avold (Lorraine) : 3 tranches de 600 MW, 343 MW et 125 MW.

• Centrale de Lucy à Montceau-les-Mines (Saône-et-Loire) : 1 tranche de 270 MW.

• Centrale Provence à Gardanne (Bouches-du-Rhône) : 2 tranches de 600 MW et 250 MW.

E.ON France possède également 4 parcs éoliens à Lehaucourt (Aisne), Ambon et Muzillac (Morbihan) et Les Vents de Cernon (Marne). 
Capacité installée (Pologne incluse) : 2 561 MW électriques et 541 MW thermiques.

Production en 2008 : 10 TWh. 

Ventes en 2008 : 18 TWh d’électricité et 10 TWh de gaz.

Chiffre d’affaires (revenus totaux aux normes IFRS) : 1 809,1 millions d’euros.

Une centrale à cycle combiné gaz naturel d’une puissance totale de 860 MW est en cours de construction sur le site de la centrale Emile Huchet (Lorraine-Moselle), avec un investissement de près de 470 millions d’euros. Sa mise en service est prévue au premier trimestre 2010.
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